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canot [62] qu’il faifit en paffant; en forte qu’ils
demeurerent tous trois dans cét equilibre plus d’vn
quart-d’heure, en vn continuel danger de mort, juf-
qu'a ce qu’'vn autre canot de Francgois, qui fuivoit le
premier, euft eu le temps de 1'approcher; non pas
pour ofer le joindre dans ce rapide, car ils fe feroient
expofez au mefme danger; mais dans vne diftance
affez raifonable, pour leur donner {ecours; leur
jettant de loin vne corde, qu'vn des Compagnons du
Pere {faifit avec les dents, n'ofant fe defgager les
mains du canot.

Ils furent ainfi delivrez de ce danger, & attribuerent
cette miraculeufe delivrance, & la fainte Famille de
IEsvs, Marie, Iofeph, qu’ils inuoquerent de tout
leur cceur, avec vne confiance & vne prefence d’efprit,
qui ne pouvoit venir que du Ciel. Le Pere nous
ayant affeuré, [63] que pendant tout le temps de ce
naufrage, roulant dans les eaux de ce rapide, qui
1’alloient abifmer, il fe difpofoit a la mort, avec tant
de repos d’efprit, & par des actes fi conformes a ce
temps-1a; qu’il ne fouhaiteroit point d’autres difpofi-
tions dans fon cceur, ni des fentimens de Dieu plus
aimables, lors qu'il fera a&uellement A 'heure de la
mort, que ceux dont tout fon cceur eftoit alors
remply.

Le Pere attribu& pareillement a vne Providence
toute particuliere de Dieu, de ce qu’'vn quart-d’heure
avant ce naufrage, vn de fes Compagnons, a fon
infced, avoit mis dans vn autre canot, & fa chapelle
& fes efcrits, qui eftoient fon vnique threfor. Dieu
ayant voulu par ce moyen, leur laiffer cette confola-
tion, de pouvoir celebrer la Meffe le refte de leur
voyage: & n’ayant [64] pas voulu ravir au Pere, fes



